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Chant d’entrée :  A 63-74-1 
 

Rassemblés dans ta maison de lumière, baptisés au feu de l’Esprit,  
Par Jésus nous te chantons Dieu notre Père  
 

Christ est le Vivant qui nous unit, Un même sang coule en nos veines.  
Le même souffle nous habite, L’unique Amour fait de nous des frères.  
 

Christ est le Seigneur de toute vie, qu’Il soit béni pour son Royaume.  
Il nous accueille en son Eglise, nos cœurs sont prêts : vienne sa parole. 
 

Christ est le Berger qui nous conduit, Vers le bonheur mène sa route.  
Nous puiserons à ses eaux vives, C’est le Sauveur d’où jaillit la Source 

 

Prière pénitentielle :    G 310-1 
Jésus, Berger de toute humanité, tu es venu chercher ceux qui étaient perdus, 

 

Prends pitié de nous, fais-nous revenir, fais-nous revenir à toi !  Prends pitié de nous ! 
 

                              Jésus, Berger de toute humanité, tu es venu guérir ceux qui étaient malades... 

 
Actes des Apôtres 4, 8-12  
La résurrection de Jésus est une force, celle de l'Esprit. Elle a dynamisé les apôtres, elle leur a donné de l'audace.  

 
En ces jours-là, Pierre, rempli de l’Esprit Saint, déclara :  
« Chefs du peuple et anciens, nous sommes interrogés aujourd’hui pour avoir fait du bien à un infirme, et l’on 
nous demande comment cet homme a été sauvé. Sachez-le donc, vous tous, ainsi que tout le peuple d’Israël : 
c’est par le nom de Jésus le Nazaréen, lui que vous avez crucifié mais que Dieu a ressuscité d’entre les 
morts, c’est par lui que cet homme se trouve là, devant vous, bien portant. Ce Jésus est la pierre méprisée de 
vous, les bâtisseurs, mais devenue la pierre d’angle. En nul autre que lui, il n’y a de salut, car, sous le ciel, 
aucun autre nom n’est donné aux hommes, qui puisse nous sauver. » 
 
Psaume 117 :  
Pierre vient d'expliquer notre psaume: la 
pierre rejetée par les responsables d'Israël, 
c'est Jésus. Mais Dieu a fait de lui la pierre 
d'angle de son projet. 

 
 

Rendez grâce au Seigneur: Il est bon ! 
Eternel est son amour ! 
Qu'ils le disent, ceux qui craignent le Seigneur: 
Eternel est son amour ! 
 
Mieux vaut s'appuyer sur le Seigneur 
que de compter sur les hommes; 
mieux vaut s'appuyer sur le Seigneur 
que de compter sur les puissants ! 

 

La pierre qu'ont rejetée les bâtisseurs 
est devenue la pierre d'angle; 
c'est là l'œuvre du Seigneur, 
la merveille devant nos yeux. 
 
Tu es mon Dieu, je te rends grâce, 
mon Dieu, je t'exalte ! 
Rendez grâce au Seigneur, Il est bon ! 
Eternel est son amour ! 

 
Évangile selon saint Jean :                                                               10,11-18  

En ce temps-là, Jésus déclara : « Moi, je suis le bon pasteur, le vrai 

berger, qui donne sa vie pour ses brebis. Le berger mercenaire n’est pas 

le pasteur, les brebis ne sont pas à lui : s’il voit venir le loup, il 

abandonne les brebis et s’enfuit ; le loup s’en empare et les disperse. Ce 

berger n’est qu’un mercenaire, et les brebis ne comptent pas vraiment 

pour lui.  

Moi, je suis le bon pasteur ; je connais mes brebis, et mes brebis me 

connaissent, comme le Père me connaît, et que je connais le Père ; et je 

donne ma vie pour mes brebis. J’ai encore d’autres brebis, qui ne sont 

pas de cet enclos : celles-là aussi, il faut que je les conduise. Elles 

écouteront ma voix : il y aura un seul troupeau et un seul pasteur.  
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Voici pourquoi le Père m’aime : parce que je donne ma vie, pour la recevoir de nouveau. Nul ne peut 

me l’enlever : je la donne de moi-même. J’ai le pouvoir de la donner, j’ai aussi le pouvoir de la 

recevoir de nouveau : voilà le commandement que j’ai reçu de mon Père. » 
  

 
Prière universelle :  

Ils sont nombreux, à travers le monde, 
les chercheurs de Dieu. 
Pour qu'ils se reconnaissent 
enfants du même Père, prions. 
 
L'Église n'a pas toujours su éviter 
le prosélytisme et l'orgueil. 
Pour qu'elle annonce avec respect 
l'Évangile de l'amour, prions. 

Le monde moderne facilite la communication 
et les échanges entre les hommes. 
Pour toutes les initiatives de rencontre, 
de rassemblement, de dialogue, prions. 
 
Collaborer à la mission pastorale du Christ 
suppose l'esprit de service. 
Pour tous ceux, laïcs ou ministres ordonnés, 
qui sont ouvriers pour la moisson, prions. 

 
Liturgie eucharistique : 
 

Sanctus : Saint, saint, saint le Seigneur Dieu de l’univers. 

Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire, Hosanna, hosanna, hosanna au plus haut des cieux. Béni soit celui qui vient 
au nom du Seigneur, Hosanna, hosanna, hosanna au plus haut des cieux. 

 

Anamnèse : Nous rappelons ta mort, Seigneur ressuscité, et nous attendons que tu viennes (bis) 
 

Agneau de Dieu : 
Agneau de Dieu, vainqueur de toute mort, Toi qui enlèves le péché de notre monde, 
Miserere nobis, prends pitié de nous ! 
Agneau de Dieu, sauveur de toute vie, Toi qui enlèves le péché de notre monde, 
Miserere nobis, prends pitié de nous ! 
Agneau de Dieu, semeur de liberté, Toi qui enlèves le péché de notre monde, 
Dona nobis pacem, donne-nous la paix ! 

 
Chant de communion :   IA 69-41 
 

Berger du monde, Agneau de Dieu, tu nous conduis vers les eaux vives !  
Heureux celui qui marchera vers la source de ta vie.  
 

Dieu lui-même nous éveille à son écoute, à sa voix répondrons-nous, Nous aurons un nouveau nom qui 
chantera, À jamais, Jésus Seigneur, tu nous guides en bon Pasteur, ton amour fait renaître. 
 

Dieu lui-même nous invite à son écoute, à sa voix répondrons-nous en fidèles pèlerins du peuple saint ?  
A jamais Jésus Seigneur, tu nous guide en bon Pasteur, Ton amour fait renaître 

 
 
 

« Le bon pasteur » (Jean 10,11) 
 

Bonté humaine dans la vie de tous les jours.  
C’est la bonté d’une vieille qui, sur le bord de la route, donne du pain à un bagnard qui passe, c’est la 
bonté d’un soldat qui tend sa gourde à un ennemi blessé, la bonté de la jeunesse qui a pitié de la 
vieillesse, la bonté d’un paysan qui cache dans sa grange un vieillard juif ; c’est la bonté de ces gardiens de 
prison qui risquent leur propre liberté, transmettent les lettres des détenus aux femmes et aux mères.  
Cette bonté privée d’un individu à l’égard d’un autre individu est une bonté sans témoin, une petite bonté 
sans idéologie.  
On pourrait la qualifier de bonté sans pensée.  
La bonté hors du bien religieux ou social […] 
Cette bonté n’a pas de discours et n’a pas de sens. Elle est instinctive et aveugle. 
  Vassili Grossman (1905-1964) 

 

Cité par Emmanuel Lévinas, « A l’heure des nations », Minuit, 1988, p.104 et 105 

Dans Marc-Alain Ouaknin, « Dieu et l’art de la pêche à la ligne », Bayard, 2017, p.327-328. 


